
TITRE V: 

D. — Plantation. | 

L'effet d’une planche de renonculesdépend en | 
grande partie du mélange des variétés dont on 
peut assortir les couleurs de manière à en faire 

valoir tout le charme. Les plus estimées sont 
celles de couleur foncée, joignant à ce mérite 
celui d’une forme régulière et d’un diamètre 
qui ne doit pas être moindre de 0",05. Les 

amateurs attachent un grand prix aux varietes 
dont la fleur d'un brun-violet contraste vive- 
ment avec le vert-clair de son feuillage et avec 
les fleurs à fond clair; on en obtient qui, vues 

à quelque distance, paraissent presque noires. 
La fig. 448 montre une renoneule de collection 
semi-double de forme régulière, 

Les renoncules ayant besoin d’arrosages mo- 
dérés, mais presque continuels, on ne peut 
donner aux planches une inclinaison semblable 
à celle des planches de tulipes et de jacinthes ; 
l’eau des arrosages y serait trop inégalement 
répartie, et il serait trop difficile d'empêcher 
qu’elle n’entrainät continuellement la terre 
vers le bas. On dresse donc les planches à plat, 
au niveau du sol. Beaucoup d'insectes recher- 
chent et dévorent en terre les tubercules des 
renoncules; c’est toujours une bonne précau- 
tion de les faire tremper pendant quelques heu- 
res, au moment de les planter, en se servant 
pour cet usage d’une eau mêlée de suie de che- 
minée, dont l’amertume éloigne les insectes. 
Les lignes se tracent à des distances égales, de 
0%,10 entre elles ; les griffes se plantent dans 
les lignes, à des distances proportionnées à la 
force qu’elles doivent acquérir en végétant ; si 
toutes étaient également espacées, la planche 
serait trop remplie en certains endroits, et dé- 
garnie dans d'autres. En Belgique, les ama- 
teurs de renoncules ne manquent jamais, en 
plantant les griffes, de s'assurer qu'il ne reste 
point de vide au-dessous, circonstance qui serait 
très préjudiciable à l'émission des fibres dont la 
plante doit tirer sa nourriture. Le meilleur 
moyen pour obtenir ce résultat avec certitude, 
consiste à poser chaque griffe sur une petite 
butte de terreau, avant de la recouvrir. 

On recouvre les griffes de renoncules en ré- 
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pandant par-dessus 0w,04 ou 0",05 de terre 
mise en réserve à cet effet. 

L'un des plus précieux avantages des collec- 
tion de renoncules, c’est de pouvoir être plan- 
tées à différentes reprises, ce qui leur permet 
de succéder pendant presque toute la belle sai- 
son aux plantes de collection dont la floraison 
est épuisce. Néanmoins, les plus belles fleurs 
sont toujours celles qui proviennent des plan- 
tations faites en octobre, et préservées du froid 
pendant l'hiver, 

La seconde plantation se fait en avril, quand 
les gelées ne sont plus à craindre. On peut con- 
tinuer à planter en mai et juin, pour avoir des 
fleurs jusqu’en automne; ces plantations tar- 
dives réussiront toutes également bien, pourvu 
qu’on les arrose très souvent, en leur donnant 
peu d’eau à la fois. 

E. — Détails de culture. 

Les renoncules, plantées en octobre, com- 
mencent à se montrer hors de terre en novem- 
bre. Au lieu de répandre simplement de la li- 
tière par-dessus pendant les gelées, il vaut 
mieux se servir de bouts de cerceaux ou de 
rames à pois, supportant de vieux paillassons ; 
non que le contact de la litière nuise aux renon- 
cules comme aux tulipes et aux jacinthes, mais 
parce qu’il est plus facile par ce procédé de les 
couvrir et de les découvrir au besoin ; en par- 
tant de ce principe, qu’elles n’ont jamais trop 
d'air, et que la couverture leur est préjudi- 
ciable du moment où elle cesse d’être néces- 
saire. À l’époque de la floraison, il ne faut pas 
attendre que les fleurs soient entièrement flé- 
tries pour les retrancher , afin de favoriser le 
développement des fleurs successives. On ne 
doit enlever qu'avec beaucoup de précautions 
les griffes dont les feuilles jaunissent et se des- 
sèchent ; la meilleure méthode consiste à lais- 
ser bien essuyer la terre par un temps couvert, 
et à la soulever le long de chaque rangée de 
griffes, de manière à ne pas toucher avec la 
bêche l'extrémité inférieure des tubercules ; on 
émiette ensuite la terre doucement entre les 
mains, on met à part les jeunes griffes récem- 
ment produites, et l’on retranche avec soin des 
anciennes toutes les parties attaquées ou en- 
dommagées. On leur donne ensuite un léger 
lavage dans un panier à claire- voie, puis on 
les laisse sécher à l'ombre avant de les enfer- 
mer dans les tiroirs destinés à ieur conserva- 
tion. L'usage le plus général est de les conser- 
ver par séries de couleurs , afin de pouvoir les 
mélanger à volonte à l'époque des plantations. 

Les renoncules porte-graines, soit semi dou- 
bles, soit doubles , artificiellement fécondées, 
se plantent à part, parce qu'elles ne doivent 
pas recevoir d’eau à partir du moment de leur 
pleine floraison, tandis que celles de la collee- 
tion doivent être arrosées légèrement une ou 
deux fois par jour, tant qu'elles sont en fleur. 

$ IV. — Anémones. 

La culture de cette plante diffère peu de celle 


